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Sur YouTube, des enfants très rentables
Pour l'association OPEN,le rôle des mineurs dans les vidéos des chaînes familiales peut s'apparenter à du travail illicite

Déballages de cadeaux,
défis, SO. rUes au
McDo.,. Sous des as-
pects de journal de

bord familial, des cbaines You-
Tube tenues et alimemées par des
parents et leurs enfants, parfois
âgés de seulement quatre ans,
fonctionnent comme de petites
entIeprises. Elle! gênèrent des te-
venus, notamment gr:lœ il des
partenariats publicitaires. LeUl"$
vldéQs, qui cumulent des milliers
de VUe$, ont alarmé l'Observa-
toire de la pa:œntalité et de l'édu-
cation numérique (OPEN). Selon
les informations du Monde, l'as-
sociation a saisi, courant mai, le
COnseil national de la protection
dé l'enfance (CNPIi), un organe
con!ultatif présidé par Agnès
Bul)'n. ministre des solidarités et
de la santé..
L'association estime que, dans

c::ertains cu, les vidéoJ réaU$êes
par des enfants dans le cad.re de
chaînes YouTube familiales ne
sont pas uniquement une activité
de loisir, mals également un tra-
vail à ce jow non encadré. Pour
l'OPEN, les jeunes v1déastes de-
vraient en conséquence être
mieux protégés par la loL « Ce
n'est pm du travail dissimulé,
parce quon ne pense pas que les
parents aient l'intention de caCMT
un tTclmit mais du travail mime If,

juge Mo christine Aubague,l'avO"
œte de l'OPEN.
L'Observatoire a aussi adressé

un courrier aux procweurs de
Lyon et de Bobigny, mercredi
2'3,mai, dont Le Monde a pris con-
na:issanœ, Les parquets n'ont,
pour le moment, pas acrusé ré-
ception. mais si la justice décide
d'y donner suite, cela pourrait
donner lieu il l'ouverture d'une
enquête inédite en France.
Bien que l'association ne vise

aucune chaine en particulier, elle
pourrait amener les ministères il
se pencher sw les plus populaI-
res. Inspirées par des chaines an·
glopbones. Swan The Voice-Néo
&: Swan, Studio Bubble Tes, Démo
fouel$, Ellie's Magic World, ou en-

core Mademo;iselle Sabina ont Mé font des films, mais quand ça el'r
créées entre 2014 et 2016 et romp.. nl.iœ, d~st autre chose. »
tent entte 128 000 et 2,6 mlllions Le rythme .~ de publication
d'abonnés, Certaines cumulent des vidéos Interpelle aussi l'usa-
deux milU.Jmls de vues SUT l'en- dation. Certaines chaines pu-
semble de leurs \l'Îdéos. bUent Jusqu'à une trentaine de vi-
a· •chain- p...•- déos par mois. Elles font enn trouve sur ce.. ~"UIl- " te

clpalement des tests et des débal- md.~:rm~qtlll1Z. e mmdu A; unne
. w= qw ne compœn pas, co -

Iages de Jouets, mais aUSSl des i-a.- u_..... H •••.•_h"'ln ••"E'
••• 1 • d ,.•.L. et s ~., ."•.••••00 aza, 1'~]"•.•~""'6 ••

fi YiDgS ~ \r:antra~wn . e'yr.ucu .. et membre de l'OPEN. Ir les ,cènes
1>,I0g). Ces •• pastilles Video lt, qUI coupées ou reftrites plusieursjoi3 ».
s adre.. ssent aux enfants. .sont es- G'_J_' ifi • tb,"- d~ns

' . Jo. 1 «<:lU sxgm e quon e,s. ~•• ~
sentielleme~t regardçoes par es de 1'1 contrrlinœ, estime+elle. Un
moins de hmt ans. loisir classique pour un enfant va
Unea.;~lttIkIedevkNoll,...~ pnmdre au maximum trots ou
,usqu a présent, le CNPE ne faisait quatre heures parsemaine. »
que regarder de loin YouTube, Ces chaines familiales génèrent
faute de connaître suffiamment des!eVenUll Ainsi. la plupart d'en-
ce milieu Ir compliqué à appre. lm enes recourent au système pu-
hender Il, explique Michèle Créoff, blidtaire fourni par 'iouTube.
sa.vfœ·presidente. Elle rassure: Pow avoir la possibilité d'insérer
« Nous atIons saisir les ministèreS un maximum de publicités, cer-
de /Q jeunesse et du sport, ainsi que tables duûne$, il l'instar de Made-
celui du travail. Err.su!te, selon les moiseUe Sabina, allongent artiil
concltJ$iot!$que nOusauron$ tirées .
d~ notn> /!tIqtœœ. l'lllUS pourronl aellement le mon~ en le con-

. éœ cluant par une mUSIque sw une
ad~ser. $[ ~ous le Jugeons /'1 g- tma fixe C rt ins iplsodes afll.swre,unavrsaugouvemement» ge .•.e a .. '_'
Car aujourd'hui. constate-t -elle, chent jusqu a ~ p,!bJi?te;>, sous

beurs se formedebanmeresephemeresen
le cas des enfants you.tu .• lm de l'écran. Sollicitée. 'iouTu'be,
heurte à /II U/'lè Qbs~('e de régul~- plate-forme détenue ~ GoogIe,
tion ,..«nYQdeslDlStr~sprotectrl- n'apassoubaités'~rnner.
ces concernant le travail des en-
fants dons le monde entre guiDe-
mets "rét>1". Ceux ql;lÎ trovail'ent
dans .femilieu du cinéma ou de la
télévision bénf?ftcient de règles
fixant la durée du trovailet leurs
revenus. SUI' les plateaux de tour-
nage. la loi impose pOlIr eux la
mÎse en place d'espaces de soutien
psychologique. RÏen de tout œta
n'existe slIr You1i:rbe. JO

Ce flou législatif est jugé hypo-
crite pour Thomas Robmét. prési-
dent dê l'OPEN ~« IL ptJradtJxf',
ct>st que le Centre national du ci-
néma et de l'image animé.: (CNe]
vient de créer un fonds pour les
youtubeun. Quand ça arrange et
qut' {''est paur va/orlur la création
artistique. on estprêtsà considérer
les youtubeurs et /es voir comme
des crêareurs cà port entière au
mime titre que de$ peYJOrtl'1es qui

DIIc:rice llW' ••••• revenus
outre les publicités, Il est possible
pour les vidéastes de nouer des
partenariats avec des marques
afin de gagner de l'argent. Parfois,
les entreprises se contentent d'of·
ftir aux cri.ateurs des av:mtages
en nature. C'est le ClI$ de marques
comme BandaL Disney ou Ha:;-
bra, ou encore du parc d'attr:ac-
tions Walibi, qlIi expliqueCJffrlr ré-
gulièrement des entrées à des vi·
déastes : «lis nt sont pas Wtlllné-
rés pour parler du parc. renseigne
l'entreprise. NoU$ procédons awc
eWè t'Xclcterrnmt de la même ma-
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le monde "réel".
Rien de cela

n'existe
surYouTube»

MICHèLE CRéoFF
Conseil national

de la protection de l'enfance

nière que nQUSinvitons parfois des
blagueurs ou des iourntllistes.. II>

Les firmes peuvent aussi don-
nerune sommed'argentauxyou-
tuœurs afin qu'ils évoquent leurs
produits: on parle alors de spon-
soring. Cette pratique est parfois
mentionnée dans la légende de la
vidéo. Une façon de Ilemettre au
minimum en confunnité avec le
code de la consommation, qUi
exige que ces partenariats soient
indiqués aux internautes Il dans
le contenu ou Ii l'aide d'images ou
de sons clairement identifiables
par le ronsommateur ». Or. il n'est
pas certain que l'ensemble des
leunes spectateurs distingue la
publicité et le placement de pro-
duît du simple test de jouet.
Plusieurs thaines, dont Démo

'oLlets, se disent favorables il un
Qldre jwidiqtU! pour lews en!arlts
et affirment avoir. par le passé,
tenté de solliciter en vain les servi-
ces de protection de J'enfance.
Toutefois, elles restènt diSêrètes
sur lems revenus. En 2016, Démo
Jouets, presque 900 000 abonnés,
assurait à20Minutes toucher Il lm-
IIÎnm 5000 euros pat mois » grâœ
à la publicité sur YouTube, A l'ex-
trême. certains exemples améri-
cains montrent qu.e ces chaînes
peuvent générer plusieurs mil·
Iionsd'eumsde revenus.
Pow gérer ce Ii business », des

parents. dont certains ont quitté
leur emploi pour s'occuper de !eut
cbaîne à plein temps. ont créé
leurs propres. sociétés et dêposé
des marques à l'Institut national
de la pmpriété industrieIJe. •
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